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Une coïncjidénde, >que queltpiemn» 
peuvent attribue!* au hasard, mais dans 
laquelle il nous est bien permis de voir 
la xtiain de la Providence,!? vient, pour 
ainsi dire, de mettre en présence l'es
prit et la matière de notre siècle ; pen
dant qu’à Paris on célèbre les progrès 
matériels et les conquêtes faites par 
l’homme sur le monde physique, Rome 
se livre aux triomphes spirituels et affir
me les conquêtes faites par le chrétien 
dans le monde moral Ainsi que k 
dit si bien un écrivain français* en 
célébrant le dix-huit centième anni
versaire de la mort glorieuse de saint 
Pierre et desâmt Paul, Pie IX rappelle


